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------- ---------- - ------ ciété, et des adresses lui avaient été présentée»
- - - - - - - - - - - - - WAW4**% par le conseil de ville et diffère-ntffl sociétég- natio-

nales. F'ýëchette avait lu, avec nue chaleur com-MADAME ALBANI muuicat1veý une poésie charmante.
Invitatioris dans les couvents, dans les salonsPa" littéraire d'une double actualité empruntée à l'couvre de M. L. 0. David, -mes Contemporains.,,

les plus aristocratiques, réception% magnifiques,- - - - - - - - - - - - - - - -
tous les hommages lui furent prodigués pendant
son séjour à Mentréal.

,Une de ces créatures privilégiées qui naissent rent _'e théâtre. Trois serine, lancés d'une cage Ces hommages, adressés quelquefois A, des ar-
'avec une auréole au front. Organisations d'élite, allèrent voltiger autour de celle qu'on appelait iý tistes qui ont plus de ta.ý(,nt que de vertu, paraie-
lÉites, des fibres les p us délleateq, des ti-,ssus les «'Sorin dýAmérique." Venthousiesme ne pouvait sent exagérés et peu convenabffl à grand nombre
plus fine de l'humailité. Incarnations sublimes de se =nlfý-st--r àune manière plus délicate et plus de personnt , mais, cette fois, il n'y eutqu'uçie
toutes les harmonies de la nature, depuis e mur- fla tteuse. Leo couronnes, leu bnoelýets et les dia- - opinion, qu'un sentiment.Ou rendu.1t hommage, no-il
mure des ruisseaux et le gazouirement des ül- mante lui arr',vèrent pendant plusieurs jours après seulement à la grande artiste, mais à :a femme
seaux, jusqu'au bruit sonore des flots de la mer ce triomphe. vertueuse, dont la réputation était restée Intacte
et des arbm de la forêt agit,ýe par la tempête. Il ce malheureux qu'il 'ne se soit pas trouvé un su milieu de tous les dangers, de toutes les Mdue-

V4ritaýIeg sensitives qu'un rien affecte, qu'un homme paxmI nous pour faire ee que des étran- tlons. On s'applaudIfflait quuile Canadienne-
franÇalffl eÛt donné au monde le spectacle el rarerien Mate ou flétrit ; harpes éoliennes qui réson- gers ont fait et partager avec inotre pays :'bon-

lient au moindre souffle; sylphides charmantes neux dé protéger cette Leur nationale. Heas ! de 'la vertu dans un monde OÙ elle est fort négli-

quil traversent le monde sur un fil d'argent, dans Combien d'autreo out eu à souffrir de notre pan- 96e. On considérait que c'était un honneur pour

un nuage d'encens. Le monde se précipite dans le vreté ou de nýtre Indifférence pour nos talents elle, pour sa famille, pour sa natjo>naiïté, pour la,

glLon lumineux qu'elles laissent derrière elles, et artistiques et littéraires nial6on d'éducation où le:le avait formA son coeur
répète, dans le ravissement, 'ýes accents barmo- Nous espëroýns que la jeune diva n'oubliera pas, et Sm esprit.

uleux qu'elles jettent aux quatre coins du ciel. au milieu des 8éducticns qui l'entourent, sa pa- est bien connu que si la, reine d'Angleterre

Les rois baisent lempreinte de leurs pieds et ré. trie, et qu'un jour elle viendra, au moins une fois, l'estimait assez pour la faire asseoir à sa table,
paudentlde la poussière d'or sur leur passage; ri- nous donner l'occasion de saluer et d'applaudir la c'est autant pour sa vertu que pour son génie ar-

ches et pauvres font retentir l'air de leurs accla- plus bril:ante de nos goines ýartîstIques. tistique.

matiüns, car elles out des accents pour toutes les Montréal, 17 mars IS83. Elle est retstée humble, mMjeý bonne pour Sa
'(jzùotions de l'àme, elles ont _e don de faire vibrer POST-SCRIPTUM. Frle vient. famille, pour son père, pour sa'soeur, pour ses
t,&-dtes-les. cordes de cet instrument incolnparabýe amies d'enfance, recocinaissante envers les pemon-

appelle le coeur. nes qui l'ont protégée dans sa jeunesse.' Elle paie
Le 31 mars 1883, J'écrivais dans la "Txibune" : une pension à son vieux père, qui demeure à0n'a cru longtemps que ces natures délicates ne "Elle est -7ehue.'ý 'y, -et son frère, Joseph Lajeunesse, prêtre,r: ýPoÛ'valent: naître sous notre ciel luelément ; qu'il Chambl

-ne "Nous l'avons vue et'entendue, enfin, cette Al- curé d'une paroisse,.oms le nord, lui doit son édu-
ýel# faljait, comi fleurs, les chaudo

baiii, cQtte Emma Laieunesse dont le monde en-
rayons (lu soleil, la tiède haleine d'un Printemps, cation.

keînell Déjà les, mus@8 ont prouvé, plus d'une tier admîrie-le talent. Eh ! bien, nest-il pas vrai Sa vie a été laborieuse, absorbée du matin au

fc« qu'elleà ornaient à habiter les rivages gran- qu'elle mérite la gloire qui entoure son nom ? Les soir par 'l'étude de son art.

dIý" de iws fleuves et de'noR lacs, ks sommets rêves de ceux qui ýont entendu ses premiers chants . On est porté à croire,, en lentendant, qu'elle

de -nos poétiqueo mootagnfs. La musique surtout, sunt réÈlem, effacée. 1,e traval-Z la persévérail- chante, comme le rossignol, sans travail, eans pré-
cette. fille aluée du cie. ! on la trouve partout. ce et l'art ont fécondé, embeUI et poussé jus- pàratioii. C'est une erreur , le talent sans tra-

qu'aux dernières :Imites de la perfectlca les dons al
Les étrangers oe plaisent à reconnaitre le goùt 1 reste toujours ln_0ompIý-t, Dûmandec à Alba-

ýeýt 1pé apUtudes du peuple canadien pour cet art inervellieut de la nature. Est-il pSsible de chan- ni'comm£lnt e7le est arrivée P, la peytectlon artle-
ter avec plus de $501enee,,de méthode et de dwtinc- tique. Elle vous répmdra qaie'eleet en travail-attrayant. tion, de faîre entendre des notee plus pures,, des lant, depuis l'âge de quatre uns, du matin au soir,TougIMJouris c,,n renil hommage ù des talents acoeuto plu mchanteurs. Une voix h - malne peut, dix et douze heures par jo .ur; en se privant delui, fe ' un théâtre plus -vaste, eussent égalé ces elle étile plus divine ? Nous aurionaljiumé la VoIr' tous '-es P1ýl8l1-s, e117 fuYaUt les amusements, lesgranàs artistce dont lee nc>niè, totirent le Monde.

Enimn Lapunee%--, la PrLiýjý et rêntendre dans un opéra, dane une des gran- 1ýêul11Ong Oùý,lle aurait été exposée IL se fatiguer,
des er6atlons, dé eon génie. Mats ce que 110119- ený réglant tous les actes de sa. vjeý en seinites que notre reuýomméë semblait ne. pouvoir d&ý éurveil
avon» entxmdu suffit Pour doulier une Idée del'ef- 1,,t Onstamm,,týpaà"ý OL,,eau captif, ýL bÈie le ri! qui i'eMWl'

peebâli, de prendre Son iý0sOt7 Yeý» les WO";mêt$ de fet qu'eýe produit, lorsque Vintérêt du d1=ýs, les Que de soins, Que de PrécautlouB pour con&er,ýer
ttraiti! de

vorie4e des aond 'du ciel 1ýj "action et de la mise en soène se joi- sa. voix, pour évlter'tout aèoldfut, tout 19erMdls-la renomu>6tý. AuW tu, gnent. aý charme de sa VOIX. Nom clous expli- sement, pour, être,%,,n état de chanter tous lesque gmMdes =-batrices de IYuMPÇý eýIe ný&-

va pour moil-ýerjjisqu'b, elles. L'4- quons l'enthouèleonfe qu'eL'e soulève partout, leFi 8,ýrs, pendent des mois 1 Et, pour conserver Sa

chd apporte-die temps il autre-eUx nos rIvageO le appIaucUfiements: qui ret9ntifflent. sUr ison paesý- rê putatlouý d'honnête femme, pour protéger son
1 gè. Sam doute> 'elle a chanté devant des réu-

b9ft de ocig kentissem-mt de' ses lu lolabilité dé Jebiie fille et d'i6ponoe, pour tý,hfLD-
nions 1)luâarlato--ratique% elle a reçu des cadeaux

13uccýe, Albani 4ýet un ii9m ansef populaire en Ita- Per aux mOrSurffl de. l'fflvle et de 7à Wouale, dano
iie beaux quelee netres, mais nulle part e2e n'a ufi monde si JalOux,'que de peines et d'efforte rlie que Celui de la PaW ýý1-t de la NeËS90»- Elle -Pl 1 1

été aceueIL-lè Avee plus dlenthouataeme. Son émo-
po,ýce ce tom -en l'honneur dé la vire où BOýn ta Les grande artistes scet esrlavffl de leur génie,tion qu'em ý 9ppréclait 1

ý'lenf' reçut on couvre.
de notre 9dn1lrRtlýM1, Elle a dû les reurs dent leurs chainffl te font

tions bMantes que dii*gmu:e-r leur esclavage, leum ennuigleursJournaux SEurqpe ont tant ýr6pét& qu'elle 1 que le plitriotisme dunnait. à -manif'ýst&' dé)301rffl et leurs lauýnilfattono. On les croit ben-W, -Amériw1nwEý quetout le monde a fini par le' -un cachet Particlallgr, UnÈ Pulffla'noe 8nibu
Noue n'avons tions reux, paT0ý qu'oa ne voit PRO les épine« sous les

eV&Mý les AM,6ri,ýaine les-prémiere. vante, que,1,M',cüýr% battaient aussi, tort qw- les fleurs, Mme re ýes ientent, ces épineg saneantes
pas trop de.woireo dû" le domaine des de la vie, d'autýint..PIUR que leur SmKblUté ffltýartA on devrait bieil nous lftjsser celle« qui tous

plue vive, leur, nervokt6 eus développée. Us
imeur, lin favmtený mus r14BlIt "illýIt.4Uand ' fle'.&UrUent envie de pzeu- _NEML= L«,ýe111ieffle est une turel, qui les, ffl -l'adlulraüon faýMIIQ,

seý P-le-ee née à Chainbly i Ie monde se 1 ... rer, 1 chantent quant], - ÊS ont le eoenr plein deet tou -ý1bts 'R%'vims JR=t'ý, Pour IlOtre PRzt. entlen-ýe1ýYteut de 0ette jeune Téput&ux)n nous avaitfigure pâle et dli'Àlbgml, miglis OR aulest mèrEý de Sm Mar1"ýeà*É0 M. Gmý
1 la physlonurule lumineuse, QUI' dèe 1Am' nous ýfgJre une de. piopri6tallýe du O"ent Gardien de I-AlidT»e

buze Rus, dmkamalt de>;ý 00noerts avec 'M pe- eqýn Or, .noÊe le d6clarong liRutement, no- à eu un fils dont la"Suit, n>b«Me par-tite scëq'r durw nos villée et Juoe villagee. Idoole tre attente a 6té gurpawéeý de beaucoup. Et.pour-, tout
dn 'père qua pOu,ýýsàit I,_ preý tîment e hau- tquýý aryès avoir tout denÉèTelnent applaudi la Albald est t«ue trois fol@ au Canada; nous

de ýsa fille jusqu'à ,,ex&ltatlOT4 elle. Patti à NewýYork et à Boston, et Za NielllMllýkt dans que4uee'-wS des grands4,re-net, dauM 11,4 peusk d'aller en EuropÉ . 'n 0 ui,ý ayions quelqut),s rammw 4,MM ditIkile.. Opéras. où ýe ]ùonde, Mt1el,
Mint on crut qu'el'e se ferait religleilge les l)Oný. Pavait applaudie, et

-'Tb bIM- ponr ne rerler ý»« de la plue fflb1ýeý. no.t*. av()Ma pu:nOus tendre compte de f»n ý1mMM.Jî -etaleqýLt, et Mýad-1- regl8t . L. . îýdu secm-cQeur l'eep u re ÊePaffl pnfflede, I-M
rel e ë&uý dm de x , de sa, gýolM inçontffltab,.e. à

avet -fini p«,ý ee- rai Pl rtisteetue êgaletalp"ùt Cest urýe, deig g=d« a du Mond1%et
notog aolit Petttetre et" rondce et plue

uâ »u:r, elle partit pour le *a elle a, Un Réjas pMrCI11(g Utelk 4tê C,.bllg6e de*eque teVàpRaPrèý que u pilîs, sýuýlc gaiR elle ne clvint'e -ni t, dtant eoý1t'PeM es 6trnla Ingem la Protection dont elle avait
4!e]ý=Y 4e Mr Il &vë'ýé, 11ýý1igencé begaili pour Mmplire glolieuse deeun-6e'?
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